
[image: Image de couverture]


Rosewood Chronicles II

Connie Glynn

Apprentie Princesse

Traduit de l’anglais
par Anne Guitton

[image: Image]


Connie Glynn

Apprentie Princesse

© Casterman 2023 pour la présente édition

Dépôt légal : mai 2023 ; D.2023/0053/82

ISBN numérique : 978-2-203-27503-4

ISBN du pdf web : 978-2-203-27501-0

Le livre a été imprimé sous les références :

ISBN : 978-2-203-25091-8

Ce document numérique a été réalisé par Nord Compo.

Ce livre est dédié à tous ceux
qui m’ont un jour préparé un thé.
Merci.


[image: Image]Prologue


Dans un cachot faiblement éclairé au sous-sol du palais de Maradova, un corps reposait sur un matelas. La prison était austère, mais propre – la famille royale pouvait y garder quelqu’un enfermé pendant des semaines, des mois si besoin. En voyant la silhouette s’étirer mollement, personne n’aurait imaginé que son cerveau tournait à plein régime.

Jour après jour, Saskia San Martin planifiait avec soin sa future évasion, mémorisant les déplacements de chaque garde, le fonctionnement des caméras, le bruit des canalisations et les pas des différents membres de la maisonnée au-dessus de sa tête. Aucun détail ne lui échappait. Mais le temps pressait. Sept semaines s’étaient déjà écoulées depuis la tentative d’enlèvement de la princesse de Maradova. Bientôt, ses anciens camarades feraient leur rentrée à Rosewood Hall pour une nouvelle année scolaire. Saskia n’avait pas dit un mot du plan des Léviathans à ses geôliers. Elle refusait d’ouvrir la bouche, à part pour répéter en boucle : « Je veux parler à ma maîtresse, Anastasia Alcroft. »

À leur regard gêné, elle devinait que ce n’était pas près d’arriver. Ce jour-là, elle se tourna sur le côté pour jeter un coup d’œil à l’horloge. À chaque seconde qui passait, son découragement augmentait. Les blessures que Jamie, le Partisan de la princesse, lui avait infligées guérissaient peu à peu. Comme ses semblables, entraînés à protéger leur maître envers et contre tout, le jeune garde du corps s’était battu jusqu’au bout. Saskia ne conservait de sa cuisante défaite qu’un léger bleu autour de l’œil et une entaille à la mâchoire qui laisserait sans doute une cicatrice. Mais elle était prise au piège.

Tic tac, tic tac.

D’un moment à l’autre, les Léviathans pouvaient enclencher la phase deux de leur plan. Or, coincée dans sa prison, elle n’avait aucun moyen de s’assurer qu’Anastasia était en sécurité. Les Léviathans lui avaient promis de ne pas toucher à sa maîtresse. Elle avait rejoint leurs rangs afin qu’elles puissent vivre leur amour au grand jour, sans avoir à se cacher du terrible père d’Anastasia, qui était aussi l’employeur de Saskia.

Soudain, la jeune fille se figea. Un souvenir douloureux lui était revenu en mémoire : Anastasia, furieuse, plantée dans le hall du palais, ses cheveux châtains flottant autour d’elle. Une image différente suivit : Ellie, pieds nus et vêtue d’une robe déchirée, brandissant un club de golf afin de sauver sa princesse. Sauf qu’Ellie n’avait pas de princesse à sauver. Car la princesse, c’était elle. Il avait fallu plusieurs semaines d’incarcération à Saskia pour comprendre son secret. Comment avait-elle pu se laisser berner ? Avec le temps, elle avait néanmoins réussi à assembler les pièces du puzzle. Ellie était une princesse incognito. Et Lottie Pumpkin, que tout le monde prenait pour l’héritière du trône de Maradova, était en réalité sa Sénéchale. Celle-ci avait été recrutée afin de préserver la véritable identité de sa maîtresse – autrement dit, Ellie, la folle furieuse qui avait fracassé le pare-brise de Saskia avec son club de golf et encaissé les coups pour libérer Lottie.

Saskia roula sur le dos et contempla les taches d’humidité qui s’étalaient au plafond. Il faut absolument que je voie Anastasia, que je la prévienne de ce qui se prépare.

Un « bip » aigu annonça un visiteur. Elle s’assit dans son lit. Un grand homme balafré à la carrure imposante ouvrit la porte de la cellule, un plateau dans les mains. C’était sir Nikolaï Olav, le Partisan du roi et la personne qu’elle redoutait le plus au monde.

Sans la quitter des yeux, il déposa la nourriture grisâtre sur une petite table au milieu de la pièce. Sir Olav se contentait le plus souvent d’escorter celui ou celle qui lui apportait à manger, mais il arrivait qu’il le fasse lui-même. Cela ne pouvait signifier qu’une chose : elle allait avoir droit à un nouvel interrogatoire.

L’homme s’assit sur une chaise en plastique et poussa un long soupir exaspéré. Il savait aussi bien qu’elle que leur entrevue allait se dérouler de la même façon que d’habitude.

Il gratta sa courte barbe, effleurant du bout des doigts la cicatrice qui lui zébrait le côté gauche du visage.

— Saskia San Martin, gronda-t-il.

Elle se contenta d’attraper la cuillère et de soulever des morceaux d’aliments indéfinissables, qu’elle laissa aussitôt retomber dans l’assiette. Sir Olav n’y prêta pas la moindre attention.

— Que savez-vous sur les Léviathans ?

La cuillère suspendit sa course. Saskia le dévisagea sans broncher. Il n’y avait qu’une réponse possible, celle qu’elle ressassait depuis qu’on l’avait jetée dans ce cachot :

— Je veux parler à ma maîtresse, Anastasia Alcroft.
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Lottie grimaça en entendant les lattes du parquet grincer. La pensée que Saskia se trouvait juste sous ses pieds la faisait frissonner à chaque pas. Mais ce n’était pas le moment d’y songer. Elle devait rester concentrée, alerte, et se comporter en parfaite petite princesse jusqu’à la fin de cette fête. Ensuite seulement, elle pourrait rejoindre Ellie et terminer ses bagages pour Rosewood.

Un somptueux gala d’anniversaire avait été organisé pour elle, en présence des représentants les plus influents de la presse internationale. Lottie allait et venait depuis plus de deux heures, souriait, serrait la main de ces gens qui la prenaient pour la princesse de Maradova. Par chance, le roi et la reine avaient interdit toute photo afin d’éviter qu’elle soit reconnue par le grand public. La galerie du palais était décorée pour l’occasion de guirlandes incrustées de pierres précieuses, et les piliers de marbre enveloppés de rubans multicolores. Des nappes en dentelle recouvraient les tables surchargées de cadeaux plus luxueux les uns que les autres.

Lottie portait la tenue traditionnelle maradovienne, une robe à manches longues couleur de jade retenue par une ceinture brodée. Ses boucles s’enroulaient autour d’un diadème en argent, cadeau de sa mère pour son anniversaire huit ans plus tôt – enfin, pas tout à fait. Car cette fête n’était qu’une mascarade : ce n’était pas l’anniversaire de Lottie. Le sien était passé depuis cinq jours. En ce 1er septembre, c’était celui d’Ellie que l’on célébrait. Mais aucun des invités ne devait découvrir que Lottie n’était pas la vraie princesse et servait juste de doublure à son amie.

— Ça va ? l’interrogea Jamie d’une voix si basse qu’elle seule l’entendit.

Depuis quelques semaines, on ne cessait de lui poser cette question qui lui laissait toujours un arrière-goût amer.

— Bien sûr, répondit-elle instinctivement, avisant une silhouette qui fendait la foule dans sa direction. La grande femme, sur ma gauche… ?

— Olga Ulov, l’informa Jamie. Rédactrice en chef du Souverain d’or.

La chevelure ébène de la journaliste contrastait avec son tailleur de soie blanche. Alors que le reste de l’assemblée était vêtu de couleurs vives, Jamie portait une chemise et un pantalon noirs. Il avait lissé ses cheveux en arrière. Malgré l’insistance de Lottie pour qu’il se détende, il était sur le qui-vive depuis le début de la soirée, craignant qu’il se passe à nouveau quelque chose de grave.

Olga s’arrêta devant eux et inclina la tête.

— Princesse Eleanor Wolfson, articula-t-elle lentement, les yeux plissés. Quel immense plaisir de vous rencontrer enfin, après toutes ces années !

Lottie avait encore du mal à s’entendre appeler par le nom d’une autre, mais elle avait appris à sourire sur commande. Elle se demanda comment Ellie aurait réagi à sa place.

— Merci mille fois, Olga. J’espère me montrer à la hauteur de vos attentes.

Jamie hocha discrètement la tête, satisfait de l’humilité dont elle faisait preuve. Bien qu’il n’ait plus de « leçons de princesse » à lui donner, il veillait sans relâche à ce qu’elle accomplisse sa tâche avec dignité.

Un rictus se dessina sur les lèvres d’Olga, qui dévisageait Lottie comme si elle tentait de lire dans ses pensées. Les relations d’Ellie avec la presse avaient toujours été tendues. Des rumeurs avaient couru sur les raisons pour lesquelles elle tenait à garder l’anonymat. En tant que Sénéchale, Lottie s’efforçait désormais d’y mettre un terme en se comportant avec toute la modestie et la grâce que l’on pouvait attendre d’une princesse. La reine avait décidé qu’un gala d’anniversaire serait l’occasion rêvée de redorer l’image de sa fille dans les médias. Il te suffit de sourire et de serrer des mains, s’était répété Lottie. Rien de bien méchant.

Il n’y avait plus qu’à croiser les doigts pour qu’elle fasse illusion.

— Votre Altesse…

Ces mots prononcés dans un sifflement la firent se retourner. Elle se retrouva nez à nez avec le conseiller du roi, Simien Smirnov, qui se tenait au garde-à-vous, les bras derrière le dos. Il lui fit une petite révérence avant d’ajouter :

— Sir Yanovski, l’artiste, souhaiterait vous offrir son cadeau. Si vous voulez bien rejoindre le roi et la reine…

— Avec joie.

Lottie était heureuse d’avoir une excuse pour s’éloigner des invités trop curieux qui surveillaient chacun de ses gestes. Elle ne cernait pas bien Simien ni ce qu’il pensait d’elle, mais les manières de cet homme étaient décidément irréprochables.

Elle lui emboîta le pas et s’avança au milieu de la foule avec élégance – du moins l’espérait-elle. Ils croisèrent un groupe de domestiques portant des assiettes de caviar et de truffes sur des plateaux en argent. Je me demande ce que Saskia mange, en bas. Lottie s’empressa de chasser cette question de son esprit. L’été qu’elle venait de passer au palais n’avait pas été de tout repos. Plus elle découvrait les subtilités de son rôle de Sénéchale, moins elle se sentait à l’aise. Désormais, elle ne rêvait plus que d’une chose : retrouver Rosewood Hall, l’école privée où elle pourrait de nouveau être elle-même. Mais elle devait d’abord survivre à cette fête. Elle se répéta le mantra hérité de sa mère : Je serai bienveillante, je serai courageuse, je serai déterminée.

Jamie toussota, l’arrachant à ses pensées. Lottie leva les yeux et s’aperçut qu’ils avaient atteint le bout de la galerie. Les parents d’Ellie se tenaient devant eux.

Le roi Alexander et sa femme Mathilde étaient aussi différents que bien assortis. Le souverain de Maradova était campé sur ses jambes, le regard plus sombre et insondable que les abysses. Quant à la reine, elle paraissait si légère et délicate qu’on craignait presque de la voir s’envoler. Lottie était toujours étonnée de sa propre ressemblance avec la mère d’Ellie. Par moments, elle avait l’impression de se regarder dans un miroir. C’était d’ailleurs l’une des raisons qui lui avait valu de devenir la Sénéchale de son amie.

— Ce gala te sied à ravir, la complimenta la reine avec un sourire entendu en l’invitant à s’installer entre son époux et elle.

Pour quiconque ignorait son secret, elle prenait simplement la place qui lui revenait entre ses deux parents. Le roi les salua, Jamie et elle, d’un bref hochement de tête.

Juste à côté d’eux, un grand pan de velours pourpre dissimulait un objet qui frôlait le plafond. Lottie se sentit envahie par l’appréhension. Quelqu’un réclama le silence en faisant tinter une fourchette contre une flûte de champagne. Enfin, un homme au visage joufflu, aux cheveux colorés et aux drôles de petites lunettes s’avança d’un pas. Lottie était sûre de l’avoir déjà vu, mais où ?

— C’est Yanovski, le grand artiste, lui souffla la reine, qui ne quittait pas le mystérieux objet des yeux.

On avait prévenu Lottie qu’elle allait recevoir un présent hors du commun à l’occasion de son anniversaire et de sa présentation officielle en société. C’était dans ce genre de circonstances qu’elle avait le plus de mal à assumer son rôle. Tous ces cadeaux étaient destinés à Ellie, la vraie princesse. Même si, la connaissant, celle-ci aurait probablement détesté une telle mise en scène.

Yanovski lui fit une profonde révérence assortie d’un baisemain.

— La princesse n’est-elle pas délicieuse ? s’extasia-t-il avec de grands moulinets du bras.

Lottie avait l’impression d’être un pur-sang coté en Bourse. La foule applaudit et renchérit :

— Oh, oui ! Délicieuse ! Parfaite !

La jeune fille rougit, flattée. Malgré ses doutes quant à sa légitimité, elle ne pouvait s’empêcher d’apprécier ces marques de considération.

Le roi leva une main pour ramener le calme.

— Vos Majestés, reprit Yanovski après s’être raclé la gorge, je crois parler au nom de chacun ici en disant que c’est un plaisir ineffable que de faire enfin la connaissance de votre ravissante fille.

Le cœur de Lottie battait à tout rompre. Que pouvait bien penser le roi de cette mascarade ?

— Elle fait honneur à la famille de Maradova et incarne à la perfection ce qu’une princesse se doit d’être. (L’artiste ménagea une pause pour les applaudissements. La mâchoire du roi se crispa légèrement.) Vous pouvez être fiers. Quant à moi, je suis très honoré de remettre ce présent à la princesse afin de célébrer son quinzième anniversaire et ses débuts dans la haute société.

L’assemblée retint son souffle tandis que deux hommes en uniforme s’approchaient du rideau. Lottie avait l’étrange sensation que son diadème, plus lourd que d’habitude, la clouait sur place. Le pan de velours s’affaissa sur le parquet en une flaque miroitante, dévoilant… le sosie de Lottie !

La statue de bronze, gigantesque, dominait la pièce. De sa vie, jamais Lottie n’avait reçu de cadeau aussi extravagant. Yanovski avait su recréer à la perfection la robe sublime qu’elle portait lors du bal d’été de Maradova. Le résultat était magnifique, si magnifique qu’il lui fallut un moment pour se rendre compte que c’était ridicule.

— Seigneur, murmura-t-elle.

Elle se força à sourire, imitée par la reine Mathilde. Le roi, lui, demeura impassible.

— La ressemblance est troublante ! applaudit Simien en riant un peu trop fort. La famille royale en reste bouche bée !

Le roi le fit taire d’un œil sévère.

— C’est remarquable, en effet, commenta la reine. Cette œuvre a dû vous demander un travail considérable.

Que pouvaient ressentir les souverains en voyant immortalisée dans le bronze cette fille qui n’était pas la leur ?

— Eh bien, oui, je l’avoue ! confirma l’artiste. Ce fut l’un de mes projets les plus difficiles. Mais rien n’est trop beau pour notre princesse !

Il posa un regard adorateur sur Lottie, puis s’inclina une nouvelle fois devant elle.

Elle entendait presque Ellie hurler de rire depuis l’autre bout du palais. Non mais, quelle plaisanterie ! À côté d’elle, Jamie se mordait la lèvre. Il avait visiblement du mal à garder son sérieux.

Lottie fixa la statue dans les yeux jusqu’à en avoir le vertige. Puis elle se secoua. Allez, dis quelque chose.

— Merci.

Elle ouvrit et referma plusieurs fois la bouche avec hésitation. Que ferait une vraie princesse à sa place ?

Enfin, elle sourit, se tourna vers les invités ravis qui la prenaient pour l’héritière du trône, et déclara :

— On dirait tellement… moi !
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— Maintenant, la pauvre Lottie va devoir se faire passer pour moi jusqu’à la fin de sa vie ! s’exclama Ellie, pliée en deux. Il ne faudrait surtout pas vexer le grand Yanovski !

Comme on pouvait s’y attendre, elle trouvait cette histoire de statue hilarante.

— Il n’y a pas de quoi rire, Eleanor, s’emporta le roi en reposant violemment son verre de vin sur la table.

La jeune princesse leva les yeux au ciel, exaspérée. Tout l’été, Lottie avait pu constater que son amie ne se sentait pas à son aise dans le palais maradovien. Comme elle, elle mourait sans doute d’envie de regagner Rosewood.

Après la fête, la famille s’était réunie dans la salle à manger bleu ciel pour un dîner d’anniversaire en petit comité. C’était l’une des pièces favorites de Lottie, avec ses murs mouchetés d’or qui conféraient au lieu une lumière ambrée. Ellie et elle avaient décidé de célébrer leurs deux anniversaires en même temps. La table était couverte des mets préférés de la princesse ainsi que de plats végétariens concoctés pour Lottie. Sur le côté se dressait la montagne de cadeaux apportés par les invités du gala, encore enveloppés de papiers raffinés et de rubans. Ils avaient été méticuleusement contrôlés par Jamie et sir Olav, qui ne négligeaient plus aucune mesure de sécurité depuis la tentative d’enlèvement lors du bal d’été.

Face à une telle abondance, Lottie craignait que le petit portrait de son amie qu’elle avait peint elle-même paraisse ridicule et déplacé. Elle était soulagée de l’avoir laissé dans la salle de jeux. Jamie l’observait avec une intensité qui lui fit détourner les yeux. Elle avait aussi un cadeau pour lui : un livre sur le Pakistan, son pays d’origine. Elle l’avait acheté au mois de juillet, en prévision de son anniversaire qui tombait le 26, avant d’apprendre qu’il ne le fêtait jamais car c’était aussi le jour de la mort de sa mère. Elle l’avait donc conservé en attendant une autre occasion.

— Il faut quand même admettre que cette statue est magnifique, déclara la reine. Et quel bel hommage à la Sénéchale d’Eleanor !

Le roi se tourna vers sa femme.

— C’est une façon de voir les choses.

Après plusieurs semaines passées auprès d’eux, Lottie commençait à peine à décrypter les imperceptibles changements d’expression du souverain. En cet instant, il fronçait légèrement les sourcils, et le coin gauche de ses lèvres tressaillait. Cela signifiait soit qu’il était fatigué, soit qu’il était contrarié, soit les deux.

— Pour tout vous dire, avoua Ellie après s’être servi une tranche de terrine, je n’aurais pas pu rêver de plus beau cadeau qu’une sculpture géante de Lottie. Je la chérirai jusqu’à la fin de mes jours.

Elle sourit à son amie, qui ne put s’empêcher de rougir.

Lottie se massa les tempes. Elle avait dû retirer son diadème après la fête, car il lui avait donné un horrible mal de tête. Et malgré ses efforts pour profiter du repas, la douleur était de plus en plus lancinante. Mais avant qu’Ellie et Jamie aient eu le temps de la voir grimacer, la porte de la salle à manger s’ouvrit à la volée.

— Joyeux anniversaire !

Un énorme gâteau apparut sur un chariot en acajou. On ne voyait que les tabliers blancs des domestiques, dont les visages étaient masqués par l’immense pièce montée recouverte de glaçage au chocolat. Lottie bondit sur ses pieds, mais un discret toussotement de Jamie la rappela à l’ordre. Elle se rassit, gênée de s’être laissé emporter par l’excitation.

Le chariot s’arrêta, et les deux jeunes servantes qui le poussaient vinrent se planter de chaque côté : c’étaient Midori et Hanna.

— ATTENDEZ ! s’écria Ellie, faisant sursauter tout le monde. Je n’ai pas encore offert son cadeau à Lottie.

Elle s’était levée si vite qu’elle avait renversé sa chaise. Jamie soupira.

— Eleanor ! la réprimanda sa mère d’un ton sec, avant d’adresser un sourire affable aux domestiques. Midori, Hanna, merci mille fois pour ce merveilleux gâteau. Il a l’air délicieux.

Ellie s’était arrêtée sur le pas de la porte. À sa moue dépitée, Lottie comprit qu’elle s’en voulait. Elle connaissait sa princesse mieux que personne et savait qu’elle n’était pas du genre à manquer de respect au personnel. Et puis elle se souvint d’un détail : Ellie ne fréquentait presque personne en dehors du palais. C’était sans doute la première fois qu’elle achetait un présent pour quelqu’un d’étranger au royaume.

— Ne t’inquiète pas, Ellie, intervint-elle d’une voix douce. On pourra s’échanger nos cadeaux après le dîner. Pour le moment, dégustons cette merveille !

— Mais je voulais te donner le mien maintenant, protesta Ellie.

Un grondement sourd s’éleva, et Lottie mit quelques secondes à s’apercevoir qu’il provenait du roi. Il se pinçait la racine du nez, comme en proie à une violente migraine.

— Eleanor, c’est bien de ceci dont tu parles ?

Il fit signe à Midori de récupérer une petite boîte, dissimulée jusque-là parmi les autres paquets.

Ellie s’illumina, puis se rembrunit aussitôt.

— Qu’est-ce qu’il fait là ? Je l’avais laissé dans ma chambre.

Le roi éluda la question avec un soupir agacé avant de s’adresser à la Sénéchale.

— Lottie, nous avons estimé qu’il serait plus approprié de vous offrir ce cadeau ici, formellement, de notre part à tous.

Il devait s’agir d’un geste hautement symbolique, car Ellie et Jamie se tournèrent vers Lottie d’un même mouvement – la première avec un sourire ravi, le second aussi impassible qu’à son habitude.

Midori déposa la boîte devant elle en murmurant :

— Bonne chance !

Lottie baissa les yeux vers l’objet. Bien que beaucoup moins luxueux que le reste de la pièce, il semblait important. La famille Wolfson, rassemblée autour de la table, l’observait avec une impatience non dissimulée. Elle déglutit. Quoi que cette boîte renferme, elle était résolue à s’en montrer digne.

— Lottie, enchaîna la reine, sache qu’en te remettant ceci, nous faisons aussi un cadeau à Ellie.

Elle posa son menton sur sa main, ses manches de mousseline effleurant la nappe. Lottie chercha le regard de Jamie, qui lui fit signe qu’elle pouvait ouvrir le coffret.

— Merci ! s’exclama-t-elle.

Le couvercle était bien plus lourd qu’elle ne l’aurait cru. À l’intérieur, niché dans un cocon de satin bleu, elle découvrit un médaillon en argent suspendu à une chaîne. Une petite tête de loup aux yeux étincelants y était gravée. C’était le même bijou que celui que portaient Ellie et Jamie. Lottie en eut le souffle coupé.

— Désormais, tu fais partie de la meute ! la taquina Ellie.

— C’est…

Les mots restèrent bloqués dans la gorge de Lottie. Ce cadeau signifiait qu’elle était officiellement admise au palais, non plus comme simple Sénéchale, mais en tant que membre à part entière de la famille. Les larmes lui montèrent aux yeux.

Je fais partie de la meute.

L’immense bonheur qui la submergea était assombri par un sentiment plus complexe, surgi de très loin et étrangement associé à son désir de retrouver Rosewood. Ce n’était pas qu’elle ne se sentait pas à la hauteur. Non. Lottie contempla les visages souriants des Wolfson. Et peu à peu, elle mit le doigt sur ce qu’elle éprouvait.

De la culpabilité.

Que devenaient les siens ? Que devenait sa mère dans tout ça ?

— Je suis très touchée, dit-elle en espérant que sa voix ne se fêlerait pas.

Cependant, elle n’avait jamais été bien douée pour masquer ses émotions. Ellie, déçue, échangea un regard inquiet avec Jamie.

Oh non, ils recommencent ! songea Lottie, qui détestait cela.

— Le glaçage va fondre, déclara Jamie, coupant court au malaise.

— C’est vrai, renchérit Ellie. Ce serait dommage de gâcher un aussi beau gâteau. (Elle se tourna vers Hanna et Midori, qui lui firent une petite révérence.) Lottie, après manger, je t’aiderai à mettre ton nouveau pendentif.

Lottie, souriante, regarda les autres remplir leurs assiettes. Ils ignoraient encore qu’elle s’apprêtait à poser une question qui risquait de bouleverser leur vie. Une question qui allait peut-être tout changer.
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Tandis que Lottie suivait ses amis jusqu’à la salle de jeux d’Ellie, elle avait la sensation que le médaillon lui brûlait la main.

— Tu trouves que c’est trop, c’est ça ? s’enquit la princesse à peine la porte refermée. Parce que, vraiment, c’est trois fois rien.

Il fallait toujours quelques secondes à Lottie pour s’habituer à cette pièce, qui n’avait rien à voir avec le reste du palais. C’était un havre chaotique décoré de couleurs flashy et d’affiches de films, bordé d’étagères de jeux vidéo et de bandes dessinées. L’ambiance était volontairement rétro, avec des bornes d’arcade des années 1980 qui clignotaient dans les coins. Un écran géant relié à toutes les consoles ayant jamais existé ou presque occupait la moitié du mur du fond. Il y avait aussi un home cinema, un distributeur de pop-corn et une machine à barbe à papa dont la Sénéchale avait profité plus que de raison durant l’été. Au milieu du mur de gauche trônait le bien le plus précieux d’Ellie, une guitare dédicacée par Joan Jett, sa précédente propriétaire. Cette pièce tout droit sortie de l’imagination débridée de l’adolescente était affectueusement surnommée « la Cave » à cause de l’absence de fenêtres.

— Non, non, je suis ravie ! s’empressa de répondre Lottie. Ce n’est pas…

Elle jeta un coup d’œil à Jamie, assis sur l’un des canapés. Était-ce le bon moment pour ouvrir la boîte de Pandore ?

— C’est pour moi ? l’interrompit Ellie en désignant le paquet que son amie avait récupéré en chemin.

— Oui. J’ai préféré attendre qu’on soit un peu plus au calme pour te l’offrir.

Avec un sourire, Ellie accepta le petit cadre emballé dans du papier à fleurs. Leurs doigts se frôlèrent.

La princesse mit beaucoup plus de soin à ouvrir le paquet qu’elle ne l’avait fait pour les présents de la salle à manger. Lottie se sentit soulagée, car cela impliquait qu’il avait de la valeur à ses yeux. C’était peut-être le premier cadeau d’anniversaire qu’elle recevait de la part d’une véritable amie.

Ellie fixa longuement le portrait avant de lever des yeux émerveillés vers Lottie.

— C’est toi qui l’as peint ?

— Oui. J’ai passé l’été dessus, et…

Lottie se gratta la tête, une manie empruntée à son amie. Puis elle s’approcha afin de contempler le tableau par-dessus l’épaule de la princesse. Elle s’était inspirée du style traditionnel des tableaux qui ornaient les couloirs du palais. La scène était l’un de ses souvenirs préférés, qui incarnait parfaitement Ellie à ses yeux : celui où elle avait retiré son masque lors du tournoi d’escrime. Impressionnante dans son habit immaculé, elle serrait son sabre, telle l’héroïne sauvage qui avait sauvé Lottie le soir du bal d’été.

— Jamie, viens voir ! appela Ellie.

Il les rejoignit et Lottie retint son souffle, attendant son verdict.

— C’est toi qui devrais réaliser le portrait officiel d’Ellie, commenta-t-il finalement.

Lottie baissa les yeux, gênée par le compliment. Elle adorait fabriquer des choses de ses mains, mais il y avait longtemps qu’elle n’avait pas sorti sa palette et ses pinceaux. Sa belle-mère, Beady, ne l’y avait jamais encouragée parce qu’elle détestait voir traîner ses tubes de peinture. Lottie avait donc rangé son matériel pour ne pas la contrarier.

— Tu as de quoi être fière, insista Jamie. Je suis sûr que les parents d’Ellie seront d’accord avec moi.

Lottie le dévisagea. Il semblait sincère, mais elle ne put s’empêcher de repenser à son expression terrifiante quand il avait capturé Saskia lors du bal. Une expression froide, mortelle. Elle-même devrait apprendre à se montrer aussi implacable si elle voulait servir correctement la princesse. Et cela impliquait de ne pas succomber à l’étrange sentiment qui menaçait une nouvelle fois de l’envahir.

— Je suis heureuse qu’il te plaise, Ellie, mais…

Lottie hésita, caressant du bout des doigts le médaillon à tête de loup qu’elle tenait toujours à la main.

— Il y a quelque chose dont je voudrais te…, reprit-elle avant d’être interrompue par Jamie.

— Ça aussi, c’est pour Ellie ?

Il soulevait le second paquet d’un air soupçonneux.

— Eh bien, non, c’est pour toi ! répliqua Lottie en ramenant une mèche de cheveux derrière son oreille. Je trouvais ça triste que tu nous regardes déballer nos cadeaux sans rien avoir. Ce n’est pas grand-chose, tu verras.

Toujours dubitatif, Jamie inspecta le paquet rectangulaire comme s’il n’avait pas la moindre idée de ce qu’il devait en faire. À croire qu’il n’avait jamais reçu de cadeau de sa vie.

— D’accord, lança-t-il en le posant simplement sur le côté. Alors, qu’est-ce que tu voulais nous dire ?

Lottie ne savait pas comment interpréter sa réaction. Jamie se comportait parfois de manière très curieuse. Elle n’avait plus qu’à espérer que le livre lui plairait lorsqu’il se déciderait enfin à ouvrir son présent.

Mais voilà qu’elle se retrouvait au centre de l’attention, et que les mots lui faisaient à nouveau défaut. Elle redoutait les conséquences de ce qu’elle s’apprêtait à leur annoncer.

— Qu’est-ce qui se passe ? lui demanda Ellie en reposant le portrait.

Depuis la tentative d’enlèvement, Jamie et elle la surveillaient de près. Tous deux étaient convaincus que cette expérience l’avait traumatisée. C’était d’ailleurs en partie pour ça qu’elle devait leur parler.

Repoussant la question du cadeau dans un coin de sa tête, elle prit une grande inspiration.

— Ellie… Tu te souviens de la promesse que tu m’as faite avant le bal d’été ? Tu étais d’accord pour que je révèle la vérité à mon ami Ollie.

Lottie était la première surprise par le calme de sa voix.

— Non, décréta Jamie.

Ellie le fusilla du regard.

— Oui, je m’en souviens. Mais tu es sûre de vouloir faire ça ?

— Ce n’est pas la question, insista le Partisan. Tu n’aurais jamais dû lui promettre une chose pareille.

Lottie sentit la tension monter d’un cran entre eux. Non, pas aujourd’hui. Pas le jour de l’anniversaire d’Ellie. Elle regarda le médaillon, incapable de le mettre tant qu’elle n’aurait pas eu sa réponse. Il fallait absolument qu’elle avoue tout à Ollie avant de retourner à Rosewood. Elle en avait besoin.

— Ce n’est pas que je veux le faire, je le dois, répondit-elle. Vous ne comprenez pas ? Il ne me reste plus que lui. C’est mon dernier lien avec ma famille, conclut-elle d’une voix fêlée.

— Je comprends, affirma Jamie d’une voix douce. Mais les règles sont les règles. Avec la nouvelle menace que représentent les Léviathans, nous devons être plus prudents que jamais.

Les Léviathans s’intéressaient particulièrement aux enfants de sang royal, d’où la tentative d’enlèvement orchestrée par Saskia. Jamie ne pouvait pas prendre le risque que cela se reproduise.

Mais Lottie refusait de baisser les bras. Elle devait le faire changer d’avis. Même si elle avait hâte de retourner à Rosewood et de creuser davantage cette histoire de Léviathans, elle ne pourrait pas franchir les grilles de l’école sans avoir renoué avec son passé – un passé incarné par Ollie.

— Si je ne le fais pas, il le comprendra seul, assura-t-elle. Ce sera beaucoup moins risqué si je lui explique après lui avoir fait jurer le secret.

C’était la vérité, et sans doute le seul moyen de convaincre Jamie.

— C’est une très mauvaise idée, répliqua le jeune homme.

Il n’avait pas dit non. Ellie sourit à Lottie : elles avaient gagné.

— On a prévu de passer chez Lottie sur le chemin de Rosewood, n’est-ce pas ? enchaîna la princesse. Pour qu’elle récupère quelques affaires. Elle n’aura qu’à en profiter pour parler à Ollie. C’est le plus simple. Oh, Jamie, arrête de grogner. Considère que c’est notre cadeau d’anniversaire !

Ses yeux pétillaient. Elle défit le fermoir de la chaîne et passa derrière Lottie pour lui mettre le bijou.

— Voilà. Parfait, murmura-t-elle.

Lottie sentait la fraîcheur du métal contre sa peau. Elle caressa le médaillon à tête de loup qui reposait maintenant près de son cœur. Elle faisait partie de la famille. Elle se demanda à quel point sa deuxième année à Rosewood serait différente de la première.
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Le lendemain matin, jour de leur départ pour l’Angleterre, Lottie se réveilla avec l’étrange sensation d’être observée. C’était discret, mais bien présent, comme une caresse fantomatique sur sa peau. Elle entrouvrit les paupières, s’attendant à moitié à voir apparaître la statue. Au lieu de cela, ses yeux se posèrent sur l’écrin de velours rose qui trônait sur le napperon en dentelle de sa table de nuit. Il était ouvert, et le diadème orné d’un croissant de lune reflétait un arc-en-ciel de lumière vers son visage. Elle remonta les draps couleur pêche sur sa tête et se roula en boule. Les lits du palais étaient trop confortables ; chaque soir, elle avait l’impression de plonger dans un nid de plumes. Elle n’aurait jamais cru pouvoir s’habituer un jour à tout ce luxe. Mais aussi agréable que soit son lit, elle n’avait pas le temps de s’y prélasser. Elle avait mille choses à faire avant de partir, à commencer par répondre à la convocation du roi qui souhaitait lui parler seul à seule. À contrecœur, elle émergea des couvertures et posa les pieds sur le sol chauffé par le soleil.

Ses vêtements avaient été lavés, repassés et rangés dans ses valises roses avec le reste de ses affaires. Rien à voir avec les préparatifs de dernière minute auxquels elle s’était livrée un an plus tôt. La pile de livres qui attendait dans un coin lui fit repenser au cadeau qu’elle venait d’offrir à Jamie. L’avait-il ouvert ? Elle espérait qu’il l’aiderait à se sentir plus proche de sa famille, comme elle-même aurait aimé l’être.

Lottie attrapa un cupcake à moitié mangé qui traînait sur une assiette dorée, relique des célébrations de la veille. Le glaçage blanc laissa une traînée sucrée sur ses lèvres, qu’elle essuya devant l’immense miroir accroché au mur. Elle prit une minute pour contempler la jeune fille en chemise de nuit immaculée qui lui faisait face. Elle s’était remplumée, ses cheveux avaient poussé et gagné en volume. Elle se lécha les doigts et se perdit dans le souvenir des semaines qui venaient de s’écouler.

Ellie et elle avaient passé la majeure partie de l’été à Maradova, dans un état de béatitude. Grasses matinées, fous rires, thés brûlants accompagnés de mille et un délices dans la lumière irisée de l’après-midi, soirées lecture ou cinéma… Elles avaient tout partagé, des films qu’elles aimaient à leurs chansons préférées. Lottie s’était presque laissé duper par cette apparence de bonheur. Mais pas plus que les lèvres pincées de Jamie ou la geôle de Saskia au sous-sol, elle ne pouvait ignorer la menace que faisait peser sur elles leur ennemi invisible.

Pourquoi diable le roi voulait-il la voir ?

Après avoir enfilé une tenue élégante mais confortable en prévision du voyage, Lottie se précipita au rez-de-chaussée. Elle dut rassembler sa volonté pour ne pas faire de glissades sur le parquet ciré comme une petite fille. Elle était d’ailleurs certaine d’avoir aperçu à plusieurs reprises Hanna et Midori succomber à la tentation.

À sa grande surprise, le roi l’attendait dans la galerie, vêtu d’un ample manteau doré qui s’étalait sur le sol de marbre. C’était un homme grand et noueux à l’épaisse chevelure rousse et au front constamment plissé. Elle songea qu’il avait dû beaucoup lire durant sa jeunesse. Parfois, elle avait du mal à voir la ressemblance entre Ellie et lui : la princesse était aussi exubérante qu’il était réservé, aussi impatiente qu’il était mesuré. Pourtant, de temps à autre, une lueur sauvage passait dans les yeux du roi. Le loup était toujours présent en lui, prêt à bondir.

— Bien que nous puissions adopter la pose de notre choix pour nos portraits officiels, la majorité d’entre nous avons choisi de nous asseoir sur le trône, l’air accablé.

Le souverain n’avait même pas pris la peine de la saluer. Il désignait le mur d’un geste qui se voulait humoristique, mais Lottie était trop fascinée par les tableaux pour relever la plaisanterie. La galerie était sa partie préférée du palais. Elle adorait se perdre dans la contemplation des plus petits détails de chaque œuvre, de la subtile association des couleurs à la symbolique des éléments à l’arrière-plan. Tous ceux qui avaient régné sur Maradova au fil des siècles étaient là, dardant un regard sévère sur leur observateur.

— Ils sont si nombreux, murmura Lottie, troublée. C’est une chance de pouvoir conserver un lien aussi fort avec ses ancêtres.

Le roi la dévisagea, les bras croisés. La jeune fille se crispa, craignant d’avoir dit quelque chose de stupide.

— Ils forment une chaîne infinie qui ne s’est jamais brisée, confirma-t-il en jetant un coup d’œil mélancolique à l’avant-dernier tableau. Enfin, presque.

Lottie s’approcha du portrait en question. Le cadre sombre semblait indiquer que son sujet était moins important que ceux des autres toiles encadrées d’or fin. Il avait des yeux vert émeraude et de très longs cils. Ses cheveux, plus foncés que ceux de la plupart des Wolfson, lui arrivaient aux épaules ; un sourire amusé flottait sur ses lèvres. Au sein de la famille royale, une seule personne partageait ces traits : Eleanor.

— Mon frère, Claude. Odin pravila volk haka olen pak ranit.

Lottie reconnut la citation en dialecte maradovien, que le roi parlait à la perfection. C’était un dicton cher aux Wolfson que Jamie lui avait enseigné : « Un seul mauvais loup suffit à corrompre la meute. »

Elle ne savait pas grand-chose de Claude, dont le nom était plus ou moins tabou. En général, il n’était évoqué que pour illustrer les risques encourus par ceux qui manquaient à leurs obligations royales. C’était du moins ce qu’elle avait retenu de ses leçons de princesse. Puis elle avait découvert ce portrait, réalisé peu avant le couronnement de l’oncle d’Ellie.

— Si mon frère figure dans cette galerie, c’est pour nous servir de mise en garde, lui expliqua le roi.

Son manteau doré glissait sur le sol comme de la soie liquide, ondulant à chacun de ses mouvements. Lottie fut frappée par les rides qu’une décennie de froncements de sourcils avait creusées autour de ses yeux.

— Décevoir sa famille constitue un crime impardonnable. Vous m’entendez ?

Elle acquiesça avec solennité. On l’avait prévenue qu’il valait mieux éviter de parler de Claude, qui avait renoncé au trône et dont le destin incarnait tristement l’importance des traditions au sein de la famille Wolfson. Devant l’expression sévère du roi, elle tenta de se représenter Ellie vêtue du même manteau doré. Comme souvent, elle se sentit coupable. Comment osait-elle s’inquiéter pour ses petites histoires de famille, alors que son amie devait gérer des problèmes bien plus graves ? Qu’elle ne pouvait pas mettre un pied hors du palais sans être accablée par le poids du devoir ?

Elle se concentra sur le regard vert de celui qui avait trahi les siens, jusqu’à ce que son sourire en coin se confonde avec celui d’Ellie. Et pendant qu’elle dévisageait ainsi le loup solitaire de la famille royale, quelqu’un se faufila en silence derrière eux.

— Vous souhaitiez me voir ?

Lottie se retint de hurler, persuadée que Claude venait de se matérialiser dans son dos. Mais ce n’était que Jamie, plus impassible que jamais. Il lui jeta un coup d’œil difficile à interpréter, et la jeune fille se demanda de nouveau ce qu’il avait pensé de son cadeau.

— Ah, Jamie.

Le roi fit signe au jeune homme de se placer à côté de Lottie. Tous deux paraissaient minuscules devant la cascade de tissu doré dont il était drapé.

— T’es-tu entretenu avec Nikolaï ?

Cette question semblait lourde de sous-entendus que Lottie ne saisissait pas.

— En effet, répondit Jamie.

Sir Nikolaï Olav, le Partisan du roi, était si impressionnant que Lottie ne pouvait s’empêcher d’avoir peur de lui. C’était lui qui avait formé Jamie depuis son plus jeune âge et, d’après ce qu’elle savait, son ami le considérait comme un père.

— Bien.

Le soleil disparut soudain derrière un nuage. Un courant d’air froid parcourut la pièce, dont le sol de marbre prit une teinte grise qui accentua encore les rides du roi.

— Lors du bal d’été, vous êtes parvenus à éviter un drame, continua le souverain. Lottie, vous vous êtes montrée à la hauteur de votre tâche en affrontant le danger à la place d’Eleanor.

La jeune fille résista à l’envie de fermer les yeux pour chasser les souvenirs terrifiants de cette soirée.

Je vais bien, je vais bien, je vais bien, se répéta-t-elle en se concentrant sur la voix du roi.

— Quant à toi, Jamie, tu as su protéger ta princesse et sa Sénéchale en toute discrétion.

La jeune fille poussa un long soupir. Il était hors de question qu’ils laissent les Léviathans gagner.

— Nous ne pouvons pas nous permettre de paraître affaiblis, reprit le roi, et ce d’autant moins que nous sommes désormais la cible d’un ennemi inconnu. Je compte donc sur vous pour redoubler de vigilance cette année. Aucun détail ne devra être négligé.

Lottie cligna des yeux en se demandant ce qu’il entendait par là.

— Lottie Pumpkin.

Dans la bouche du souverain, son nom prenait une consonance étrange.

— Ma fille s’est à l’évidence énormément attachée à vous.

— Euh… oui.

— Vous savez l’un comme l’autre qu’elle est votre priorité, insista-t-il. Néanmoins, pour mieux la servir, il vous arrivera peut-être de devoir la faire passer au second plan. Vous comprendrez ce que je veux dire le moment venu. Est-ce clair ?

— Oui, Votre Majesté, répliqua Jamie.

— Oui, Votre Majesté, affirma Lottie, pour qui ça ne l’était pas du tout.

Le roi plissa les yeux comme s’il tentait de lire dans ses pensées. Elle n’avait pas la moindre idée de ce qu’il espérait y trouver. Enfin, il leur tourna le dos et elle se détendit. Jusqu’à cet instant, elle ne s’était pas rendu compte de la tension qui l’habitait.

— Parfait. Vous pouvez disposer. Bonne chance pour cette nouvelle année.

Abasourdie, Lottie le regarda s’éloigner dans un bruissement de tissu soyeux. Le soleil inondait à nouveau la pièce.

Redoubler de vigilance ? Faire passer Ellie au second plan pour mieux la servir ? Qu’est-ce que ça signifie ?

Jamie expira profondément, comme s’il avait retenu son souffle pendant tout ce temps.

— C’est la première fois que je t’entends le dire, s’amusa-t-il.

— Quoi donc ?

Il dessina des guillemets avec ses doigts.

— « Oui, Votre Majesté. » Alors, ça fait quoi ?

— Un peu bizarre, avoua-t-elle, gênée d’être passée pour une novice à ses yeux.

Il la dévisageait avec sollicitude, et elle sentit qu’il hésitait à ajouter quelque chose. Elle décida de prendre les devants.

— Au fait, Jamie, as-tu aimé mon cadeau ?

Il se rembrunit aussitôt, les mains agitées de tics nerveux.

— Je sais ce que c’est d’être coupé de sa famille, lui rappela-t-elle. J’ai pensé que ce livre t’apprendrait peut-être deux ou trois choses sur…

À sa grande surprise, Jamie éclata d’un rire sans joie.

— Je l’ai jeté.

Apparemment, c’était aussi normal pour lui que de se débarrasser d’un trognon de pomme. Lorsqu’elle s’était demandé s’il avait déjà reçu un cadeau, elle n’avait pas imaginé une seconde qu’il réagirait de cette façon.

— On ne doit pas se laisser distraire par ce genre de choses, Lottie. Tu as entendu le roi : Ellie est notre priorité.

— Je sais, mais…

— Je me doute que ça partait d’une bonne intention.

Alors qu’elle s’apprêtait à lui expliquer que c’était grossier de jeter un cadeau, il conclut d’un ton glacial, le regard menaçant :

— Mais ne refais jamais ça.

Il avait déjà retrouvé sa contenance, à tel point qu’elle eut l’impression d’avoir rêvé.

Elle ravala alors le million de répliques qui lui montaient aux lèvres, afin de ne pas aggraver la situation.

— Entendu, fit-elle d’une petite voix beaucoup moins assurée qu’elle ne l’aurait voulu.

Pourquoi Jamie se montrait-il aussi dur avec elle ?
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Plus tard dans la matinée, ils embarquèrent dans le jet des Wolfson à destination de l’Angleterre. Lottie avait désormais passé plus de temps à bord de vols privés que dans des avions classiques. Une fois de plus, elle s’étonna de s’y être habituée aussi vite.

— Je pense toujours que c’est une très mauvaise idée, marmonna Jamie quand ils eurent atterri et qu’il fut au volant de la BMW.

Il était autorisé à conduire à Maradova depuis l’âge de quinze ans et venait tout juste de recevoir son permis britannique, qui leur faciliterait grandement la vie.

Ils longeaient la route sinueuse bordée de petits cottages qui menait à St Ives. Bientôt, ils retrouveraient Ollie, à qui Lottie pourrait enfin expliquer pourquoi elle n’était pas rentrée et en quoi consistait son rôle de Sénéchale. Auparavant, ils devaient toutefois passer chez elle récupérer quelques affaires, ce qu’elle appréhendait un peu.

À peine sortie de voiture, elle fut frappée par la familière odeur iodée. Le bruit des vagues au loin lui rappela son enfance et sa mère.

Elle était de retour dans son village natal, mais elle ne s’y sentait plus à sa place. Les rues lui paraissaient plus étroites, les pavés plus durs sous ses pieds. L’endroit avait perdu ses couleurs, un peu comme sur une vieille photo sépia. Il s’était passé trop de choses depuis son départ ; jamais plus elle ne verrait la petite station balnéaire de la même façon. Ce constat lui fit mal au cœur. Les Léviathans, Saskia, les Sénéchaux, les Partisans… Autrefois, ces termes lui auraient semblé surgis d’un conte de fées. Et pourtant, ils étaient on ne peut plus réels.

Elle se tourna vers Ellie, gênée à l’idée qu’elle découvre ses origines modestes. C’était étrange de la voir là, dans ce décor associé à ses souvenirs d’enfance, elle qui était habituée à évoluer dans un palais luxueux. Ce village était bien trop petit pour accueillir une princesse. Lottie déglutit en voyant son amie retirer ses lunettes de soleil et lever les yeux vers les maisons multicolores serrées les unes contre les autres. Avec sa tenue noire et son blouson en cuir trop grand, elle détonnait un peu.

Ellie s’approcha de la vitrine du numéro 12, Bethesda Hill, dont la façade d’un bleu délavé était couverte de glycine. C’était dans cette ancienne boulangerie, Les Délices de Mrs Pumpkin, que Lottie avait grandi. Depuis son départ, il y avait pile un an, Beady, sa belle-mère, n’avait visiblement pas pris la peine de laver les vitres ni de faire le ménage. La jeune fille n’était pas surprise.

— On prend tes affaires et on repart, déclara Jamie. Pas besoin de s’attarder.

Lottie hocha la tête. Elle aussi voulait se débarrasser de cette corvée le plus vite possible afin de regagner Rosewood.

Ils franchirent la porte rouge et montèrent à l’appartement situé au-dessus de la boutique. Dans la cuisine, Lottie trouva un petit mot rédigé à la va-vite :


Je suis partie voir Simon à Cuba.

Tes affaires sont dans les sacs-poubelle noirs près de l’escalier.

Beady

P.-S. : Ne mets pas le bazar !



 

Elle froissa le papier et le jeta avant que les autres puissent le lire. Voir le nom de son père écrit noir sur blanc la mettait toujours mal à l’aise, surtout quand c’était de la main de Beady.

— Et ton père, où est-il ? lui demanda Ellie, plantée devant une photo du couple accrochée sur le réfrigérateur par un magnet Las Vegas.

— À Cuba, répondit Lottie, qui venait à peine de l’apprendre.

Elle contourna la table pour passer au salon, encombré d’emballages de plats à emporter. Beady avait apparemment quitté les lieux en urgence. Peut-être s’était-elle trouvée une nouvelle fois à court d’argent ? Même si elle ne s’entendait pas très bien avec sa belle-mère, Lottie éprouvait une certaine compassion à son égard. Elle n’avait jamais demandé à l’élever seule, et la jeune fille était bien placée pour savoir ce que valait son père. Elle ramassa quelques cartons de pizza qu’elle déposa dans la poubelle à recyclage.

Jamie la rejoignit, les bras chargés de gros sacs noirs.

— C’est à toi ? s’enquit-il. Il m’a semblé qu’on les avait laissés là à ton intention.

Lottie voulut en prendre un et manqua s’écrouler sous son poids. Combien de choses Beady avait-elle entassées à l’intérieur ?

— Tu auras l’occasion de me prouver ta force quand on commencera l’entraînement, la taquina Jamie. D’ici là… (Il souleva l’un des sacs au-dessus de sa tête sans le moindre effort.) Laisse faire le Partisan !

Lottie sourit. En fait, tout allait bien. L’épisode du cadeau était visiblement derrière eux.

L’entraînement était l’une des raisons pour lesquelles elle était si impatiente de retourner à Rosewood : elle voulait apprendre à se battre pour pouvoir lutter contre la menace incarnée par les Léviathans. Il était hors de question qu’Ellie se retrouve une nouvelle fois en danger. Le visage de Saskia flotta devant les yeux de Lottie, et ses mains se mirent à trembler. Elle allait avoir besoin d’aide.

— Hé ! l’interpella son amie depuis l’entrée. Qui est-ce ?

Elle contemplait un petit cadre accroché au mur. Lottie s’approcha pour inspecter à son tour le portrait de son ancêtre Henry. Elle n’y avait jamais vraiment prêté attention ; aussi loin qu’elle s’en souvienne, il avait toujours été là. Henry avait les cheveux blonds comme elle, mais coupés très courts. Il arborait une expression amusée.

— C’est mon arrière-grand-père, Henry Pitkin, déclara-t-elle, étonnée que Beady ne se soit pas encore débarrassée du tableau. Enfin, mon arrière-arrière-arrière-arrière-arrière-arrière-arrière-arrière-arrière-grand-père, mais ça fait un peu long à dire.
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